
Nowa Huta â?? Cracovie : vers la rÃ©conciliation?

Description

Nowa Huta est depuis toujours sujette Ã  controverse. TantÃ´t considÃ©rÃ©e comme le 
symbole politique, Ã©conomique et architectural par excellence du rÃ©gime communiste et de 
ses excÃ¨s, tantÃ´t comme un lieu dâ??avant-garde culturelle et artistique prometteur, le 
quartier nâ??en conserve pas moins sa rÃ©putation sulfureuse, en contraste total avec la 
citÃ© historique de Cracovie. Les deux parties de la ville, quoique intimement liÃ©es, 
persistent Ã  se dÃ©marquer lâ??une de lâ??autreâ?¦.

Les premiers blocs dâ??habitation qui accompagnent la construction du
combinat mÃ©tallurgique de Nowa Huta (Â«AciÃ©rie nouvelleÂ»), en
1949-50, sont censÃ©s constituer une future nouvelle ville, fondÃ©e
sur les principes du rÃ©alisme socialiste et qui doit Ã  la fois reflÃ©ter
la puissance du pouvoir et la nouvelle sociÃ©tÃ© que ce dernier entend
crÃ©er. Devenue un modÃ¨le du genre, bÃ¢ti sur un terrain vierge et
libre de tout hÃ©ritage architectural, Nowa Huta est pensÃ©e et
conÃ§ue avec logique par ses concepteurs. MalgrÃ© les contraintes de
style imposÃ©es par le rÃ©gime, ceux-ci sâ??efforcent dÃ¨s le dÃ©but
dâ??intÃ©grer dans leurs plans leur vision personnelle de la vie
urbaine, dans lâ??objectif de crÃ©er un lieu oÃ¹ il fait bon vivre,
satisfaisant tous les besoins de la population. Dâ??oÃ¹ un plan Ã  la structure ordonnÃ©e, organisÃ©
autour dâ??une place centrale. Cette place et les rues qui lâ??entourent sont dâ??ailleurs destinÃ©es
Ã  devenir la future Â«vieille villeÂ» de Nowa Huta.
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Lâ??esthÃ©tique nâ??est pas absente du paysage bÃ¢ti de Nowa Huta. Son architecture assez
typÃ©e sâ??inspire dâ??abord des styles Renaissance, baroque et classique. On adopte ensuite un
style moderne dans les annÃ©es 1960, et postmoderne dans les annÃ©es 1980. Cependant, la
majoritÃ© des immeubles dâ??habitation constituent un ensemble de blocs plus ou moins uniformes,
qui contrastent fortement avec lâ??architecture ancienne de la ville royale.

Quoi quâ??il en soit, Nowa Huta est conÃ§ue et construite, Ã  lâ??origine, indÃ©pendamment de
Cracovie. DÃ¨s 1951, cependant, elle lui est rattachÃ©e et en devient un quartier, reliÃ© au centre en
1952 par la ligne de tramway nÂ°5.

IncomprÃ©hension, reproches

Lâ??existence mÃªme du quartier de Nowa Huta, sa fonction dâ??origine (accompagner lâ??essor du
complexe industriel), et son architecture, posent tout de suite problÃ¨me aux Cracoviens. NaÃ®t dÃ¨s
lors une incomprÃ©hension rÃ©ciproque qui persistera avec les annÃ©es et lâ??accroissement du
quartier. Nowa Huta a toujours souffert dâ??une image nÃ©gative, et Ã  Cracovie mÃªme on ne lui fait
toujours pas bonne presse. Il faut dire quâ??elle reprÃ©sente lâ??extrÃªme opposÃ© de ce quâ??est
la ville royale, tant du point de vue de lâ??architecture que de son importance dans le cÅ?ur des
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Polonais. Si Cracovie se voit confÃ©rer le titre de plus belle ville de Pologne, Nowa Huta est souvent
considÃ©rÃ©e comme lâ??une des plus laides, et ses habitants en payent constamment le prix.

Pour de nombreux Cracoviens, Nowa Huta reste une tare, un endroit Ã  Ã©viter. Lâ??idÃ©e selon
laquelle le gouvernement de la RÃ©publique populaire avait dÃ©cidÃ© de situer le combinat et son
quartier Ã  cÃ´tÃ© de lâ??ancienne capitale, pour la punir de son indocilitÃ© et de son refus de se
soumettre Ã  ses principes, subsiste dans les esprits[1]. Il apparaÃ®t que la localisation de la mine a
Ã©tÃ© nÃ©anmoins dÃ©cidÃ©e avant tout sur des critÃ¨res gÃ©ographiques et Ã©conomiques, et
pour les possibilitÃ©s que Cracovie offrait en main dâ??Å?uvre et en infrastructures. La dÃ©cision
faisait partie dâ??un projet global dâ??industrialisation accÃ©lÃ©rÃ©e et planifiÃ©e du pays;
lâ??intention fondamentale des dÃ©cideurs politiques et des concepteurs du quartier nâ??Ã©tait donc
pas de dÃ©tÃ©riorer les conditions de vie des Cracoviens.

Il est vrai cependant que le complexe industriel a une grande part de responsabilitÃ© dans la
dÃ©gradation de lâ??environnement de la ville (visible sur les faÃ§ades de ses Ã©difices historiques)
et des conditions de santÃ© de ses habitants. Mais, dans les annÃ©es 1950, les prÃ©occupations
Ã©cologiques nâ??Ã©taient pas Ã  lâ??ordre du jour, en Pologne comme ailleurs. Bien au contraire,
lâ??essor de tels sites Ã©tait perÃ§u comme un signe de dÃ©veloppement et de progrÃ¨s. MalgrÃ©
les nombreux espaces qui en font le quartier le plus vert de Cracovie, lâ??ancien quartier ouvrier
demeure le symbole du dÃ©sastre Ã©cologique quâ??ont entraÃ®nÃ© les politiques industrielles
massives des rÃ©gimes socialistes.

Il est vrai Ã©galement que la construction du combinat, dÃ¨s le dÃ©but, a attirÃ© une population de
tous horizons, essentiellement des campagnes reculÃ©es de lâ??est ou des anciens confins. Une
population jeune, pauvre, dÃ©boussolÃ©e et sans repÃ¨res. Les premiÃ¨res annÃ©es sur le chantier
sont particuliÃ¨rement difficiles. La mise en marche du site entraÃ®ne par la suite un accroissement
significatif de la population ouvriÃ¨re, mais le travail nâ??en demeure pas moins Ã©prouvant. Avec le
dÃ©veloppement du quartier apparaissent alors les Â«hÃ´tels ouvriersÂ», repÃ¨res des ivrognes,
bandits et prostituÃ©es. Nowa Huta acquiert sa rÃ©putation de quartier dangereux, sinistre et sale, Ã 
la population peu frÃ©quentable. RÃ©putation qui la poursuit jusquâ??Ã  aujourdâ??hui.

La naissance dâ??une identitÃ©, une quÃªte dâ??affirmation

Pour les milliers de gens qui sâ??y installent progressivement, Nowa Huta reprÃ©sente avant tout la
promesse dâ??un emploi stable, dâ??un logement dÃ©cent, dâ??une qualitÃ© de vie apprÃ©ciable.
Les ouvriers de la mine y travaillent pour subvenir Ã  leurs besoins plus que pour soutenir la politique
du rÃ©gime. En outre, les habitants, perpÃ©tuant les traditions et les coutumes nationales, donnent
peu Ã  peu vie Ã  leur quartier, lui confÃ¨rent une identitÃ© propre, Ã  laquelle ils se rÃ©fÃ¨rent
aujourdâ??hui et dont ils semblent Ãªtre fiers.

Cela dit, si Nowa Huta est bien un quartier de Cracovie, il sâ??est toujours dÃ©veloppÃ© comme une
ville distincte. Dans les annÃ©es 1950, on y construit un grand nombre dâ??infrastructures: hÃ´pital,
lignes de tramway, magasins, restaurants, Ã©tablissements scolaires, thÃ©Ã¢tre populaireâ?¦ Plus
tard, on construit Ã©galement deux grands cinÃ©mas, deux stades, un parc aquatique, plusieurs
centres culturels, dont le Centre de la Culture de Nowa Huta, aujourdâ??hui lâ??un des plus
dynamiques du pays. Des projets de construction seront nÃ©anmoins ajournÃ©s, comme celui
dâ??une mairie sur la place centrale. Le niveau dâ??instruction de la population sâ??Ã©lÃ¨ve, des
spÃ©cialistes des domaines techniques et du bÃ¢timent sont formÃ©s, parallÃ¨lement Ã  lâ??essor du
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combinat. Dans les annÃ©es 1960, les habitants se mobilisent pour obtenir le droit dâ??Ã©riger une
Ã©glise, consacrÃ©e plus tard par celui qui allait devenir le Pape Jean-Paul II, alors cardinal Karol
Wojtyla. Puis, dans les annÃ©es 1980, Nowa Huta est reconnue comme un haut lieu de la
contestation ouvriÃ¨re, thÃ©Ã¢tre de nombreuses grÃ¨ves et manifestations.

Tout cela confÃ¨re au quartier une lÃ©gitimitÃ© certaine, mais ne le rapproche pas pour autant de
Cracovie. Les habitants de Nowa Huta ont rarement lâ??occasion dâ??aller en centre-ville. Ils ne
sâ??y rendent quâ??occasionnellement, au prix de presque une heure de transport, pour les fÃªtes
religieuses ou en escapade touristique, le plus souvent au chÃ¢teau de Wawel, lieu de visite
incontournable. Ils restent Ã©galement convaincus que les magasins du centre-ville sont bien mieux
approvisionnÃ©s que ceux de leur quartier, et se sentent dÃ©laissÃ©s par la municipalitÃ©. Pourtant,
Nowa Huta connaÃ®t une croissance certaine avant la transition Ã©conomique. Le district atteint une
autosuffisance qui lui permet de sâ??affirmer progressivement, mais qui contribue Ã©galement Ã 
maintenir une sorte de frontiÃ¨re avec le centre de Cracovie.

Les deux parties demeurent encore isolÃ©es. Depuis Nowa Huta, on se rend Ã  Cracovie presque
comme dans une ville Ã©trangÃ¨re. Depuis le centre-ville, dans la Cracovie historique, on a tendance
Ã  considÃ©rer les habitants de lâ??ancienne citÃ© ouvriÃ¨re comme de faux Cracoviens, venant
dâ??un quartier quâ??on leur a imposÃ©, quâ??ils nâ??ont jamais ni souhaitÃ© ni acceptÃ©. Les
habitants de Nowa Huta ont souvent le sentiment dâ??Ãªtre traitÃ©s avec mÃ©pris, comme des
citoyens de seconde zone, et finalement sâ??isolent encore plus.

Cela explique sans doute la confusion persistante qui rÃ¨gne autour du statut de Nowa Huta: tantÃ´t
dÃ©signÃ©e comme ville (comme pour marquer un peu plus la distinction), tantÃ´t comme quartierâ?¦
La rÃ©forme de 1990 nâ??a sans doute pas arrangÃ© les choses : cette annÃ©e-lÃ , la ville a Ã©tÃ©
rÃ©organisÃ©e en 18 arrondissements; le quartier de Nowa Huta en englobe cinq. Pourtant,
officiellement, Â«Nowa HutaÂ» ne dÃ©signe plus depuis que le 18e arrondissement de Cracovie, ce
qui correspond en fait Ã  la partie la plus ancienne du quartier ouvrier. Cette rÃ©forme aurait pu
permettre dâ??attÃ©nuer la division avec le centre-ville, chacun se rÃ©fÃ©rant dÃ©sormais Ã  sa
nouvelle localitÃ© (Bienczyce, Mistrzejowice, Czyzyny, etc.). Mais il semble que les habitants des
nouveaux arrondissements sâ??identifient toujours Ã  la Nowa Huta dâ??origine, en opposition au
centre.

Des tentatives de rapprochement?

Comment, dÃ¨s lors, rapprocher deux moitiÃ©s qui sâ??opposent, mais qui doivent bien vivre
ensemble?

Paradoxalement, la culture est sans doute le meilleur instrument pour rÃ©activer la solidaritÃ© et la
communication entre les quartiers. Nowa Huta semble vouloir miser sur son originalitÃ© historique,
culturelle et architecturale pour attirer les regards, et sur son cÃ´tÃ© Â«avant-gardeÂ». Les initiatives
sâ??y multiplient (salon du livre, concours cinÃ©matographiques), sur la base de coopÃ©rations entre
les cinq arrondissements. Leurs prÃ©sidents se rÃ©unissent rÃ©guliÃ¨rement, sous le nom Â«Entente
des quartiers de Nowa HutaÂ», pour mettre en Å?uvre des projets communs Ã  caractÃ¨re social,
destinÃ©s Ã  amÃ©liorer la vie locale. Ils envisagent dâ??Ã©largir la coopÃ©ration Ã  dâ??autres
arrondissements dÃ©favorisÃ©s de Cracovie, comme celui de Podgorze.

Mais la coopÃ©ration culturelle sâ??Ã©tablit aussi avec le centre-ville. Ainsi, le MusÃ©e dâ??Histoire
de Cracovie, dont le siÃ¨ge se trouve sur la place principale de la vieille ville, a ouvert en 2005 une
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antenne dans lâ??arrondissement mÃªme de Nowa Huta. Cette antenne est exclusivement
consacrÃ©e Ã  lâ??histoire et Ã  lâ??architecture du quartier. On peut, par exemple, y voir
actuellement une exposition retraÃ§ant son passÃ© antique (Â«Lâ??hÃ©ritage oubliÃ© de Nowa
HutaÂ»)[2].

Nowa Huta possÃ¨de certes ses propres journaux (Glos-Tygodnik Nowohucki, Gazeta Nowohucka[3]),
on lui consacre des ouvrages[4], les sites internet dÃ©diÃ©s Ã  la vie du quartier sont de plus en plus
nombreux[5]. On la dÃ©couvre sous un jour nouveau et attrayant, et on comprend Ã  quel point ses
habitants y sont attachÃ©s, soucieux de redorer son blason.

Sa richesse nouvelle pourrait davantage complÃ©ter celle du centre historique, notamment du point de
vue touristique. Lâ??ancien quartier ouvrier attire de plus en plus dâ??amateurs de sensations
nouvelles. Il donne lâ??opportunitÃ©, il est vrai, dâ??agrÃ©menter son sÃ©jour Ã  Cracovie dâ??une
visite originale, insolite, bien diffÃ©rente de celle des Ã©difices historiques de la vieille ville. On peut
en effet visiter le combinat mÃ©tallurgique, puis se promener lÃ  oÃ¹ le rÃ©alisme socialiste sâ??est
exprimÃ© avec tout sa force, dans les larges avenues du centre telles que lâ??AllÃ©e des Roses
(Aleja Roz), ou lâ??AllÃ©e de lâ??AmitiÃ© (Aleja Przyjazni), qui partent de la place principale. Le
centre de Nowa Huta est dâ??ailleurs inscrit sur le registre de protection des Ã©difices de Cracovie.
Dâ??autres monuments, comme le manoir de Jan Matejko, le ThÃ©Ã¢tre populaire, le cinÃ©ma Swit
et de nombreuses Ã©glises (Notre-Dame de Pologne, Ã  Bienczyce), constituent le patrimoine culturel
du grand quartier. Les amateurs dâ??histoire ancienne pourront se rendre sur les sanctuaires de
lâ??abbaye cistercienne et de lâ??Eglise Saint BarthÃ©lemy de Mogila, datant du 13e et 15e siÃ¨cles,
ou sur le tertre de Wanda[6].

Les circuits des tours opÃ©rateurs et les guides touristiques mentionnent de plus en plus
frÃ©quemment Nowa Huta, de faÃ§on sinon positive, du moins suscitant la curiositÃ©. Des visites
guidÃ©es sont organisÃ©es, dont lâ??escapade en Trabant qui devient incontournable aprÃ¨s la
traditionnelle ballade en calÃ¨che dans les rues de Stare Miasto. Cela dit, les visiteurs de Nowa Huta
sont avant tout des touristes venus pour la Cracovie historique, le quartier ouvrier reste donc
dÃ©pendant de lâ??attractivitÃ© du centre. Car, outre lâ??antenne du MusÃ©e dâ??Histoire de
Cracovie, on ne trouve dans lâ??ancien quartier au sens large quâ??un seul musÃ©e dâ??importance
significative: le MusÃ©e de lâ??Aviation, Ã  Czyzyny.

Le sport, enfin, pourrait jouer un rÃ´le non nÃ©gligeable. Si Cracovie obtient lâ??autorisation
dâ??accueillir des Ã©quipes de football lors de lâ??Euro 2012, le stade Hutnika (district de Nowa
Huta) serait modernisÃ© pour lâ??occasion (le coÃ»t est Ã©valuÃ© Ã  11 millions dâ??euros). Cela
donnerait sans doute un coup de fouet au quartier, mais serait aussi une bonne publicitÃ© pour
lâ??ensemble de la ville. Des initiatives Ã  suivreâ?¦

 

Par AmÃ©lie BONNET

[1] Câ??est en effet Ã  Cracovie quâ??on a recueilli le plus grand nombre de rÃ©ponses nÃ©gatives
au rÃ©fÃ©rendum national organisÃ© par les communistes en 1946, rÃ©fÃ©rendum portant sur la
suppression du SÃ©nat, la rÃ©forme agraire, la nationalisation de lâ??industrie et la reconnaissance
de la ligne Oder-Neisse comme frontiÃ¨re ouest du pays.
[2] www.mhk.pl/oddzialy_nhuta.php.
[3]SupplÃ©ment de Gazeta Krakowska.
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[4] Voir notamment un album de photographies Ã©ditÃ© en 2003: Nowa Huta. Okruchy zycia i 
meandry historii (Nowa Huta, miettes de vie et mÃ©andres de lâ??histoire), de Jerzy Aleksander
Karnasiewicz, Editions Towarzystwo Slowakow w Polsce.
[5] www.zyciekrakowa.pl, www.nh.pl, par exemple.
[6] Du nom de la princesse lÃ©gendaire Wanda, fille du roi Krak, fondateur de Cracovie au 8e siÃ¨cle.
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